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SUR UN ACIDANTHERA (IRIDACÉE) DE GUINÉE 

par H. Jacques-Félix 

Laboratoire de Phanérogamie 
Muséum - Paris 

Résumé : Dorlania amaena A. Chev. (1937) est en réalité un Acidanthera pour 
lequel une combinaison nouvelle est proposée : A. amoena (A. Chev.) Jac.-Fél. 

Summary: Dorlania amæna A. Chev. (1937) is actually an Acidanthera: a new 
combination is tliereforc proposed : A. amæna (A. Chev.) Jac.-Fél. 

Le genre africain Acidanthera, surtout diversifié depuis l’Éthiopie, 
d’où il  a été décrit, jusqu’en Afrique du Sud en passant par les chaînes 
d’Afrique orientale, est peu représenté en Afrique occidentale. 

La deuxième édition de la Flora of West Tropical Africa, 3, 1, ne 
fait état que de deux espèces : 

1° A. æquinoclialis (Herb.) Back., bien connue des pics rocheux de 
Sierra Léone, Guinée et Côte d’ivoire, d’une part, et aussi des monta¬ 
gnes sud-ouest du Cameroun, d’autre part. Encore doit-on ajouter, selon 
F. N. Hepper, qu’elle est peu distincte de A. bicolor Hochst., sur laquelle 
est basé le genre, bien que décrite postérieurement. 

2° A. divina Vaupel, espèce très voisine de la précédente, localisée 
à Fernando Po, aux montagnes occidentales du Cameroun et, peut-être 
aussi, au pic du Vokré dans le nord. 

Enfin, sur une récolte que nous avions faite sur le plateau du Benna 
en Guinée, A. Chevalier a décrit en 1937 une Iridacée qu’il a placée 
dans le genre Dorlania créé à cet effet. Malheureusement cette publica¬ 
tion a échappé à l’attention du rédacteur de cette famille et il  n’en est 
pas fait mention dans l’ouvrage sus-indiqué. 

Cela nous amène à reconsidérer cette récolte et il  nous apparaît qu’il  
s’agit d’un Acidanthera spécifiquement valable pour lequel nous pro¬ 
posons le binôme suivant : 

Acidanthera amoena (A. Chev.) Jac.-Fél., comb. nov. 

— Dorlania amæna A. Chev., Bull. Mus. Nat. Hist. Nat., ser. 2, 9 : 402 (1937). 

Bien que cette plante soit typiquement uniflore, caractère invoqué 
entre autres par A. Chevalier pour créer un genre nouveau, elle se 
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rapporte indiscutablement au genre Acidanlhera par ses étamines à 
anthères cuspides, ses graines ailées, le tube de la corolle, etc. 

Elle se distingue fort aisément de A. æquinoclialis (Herb.) Bak. 
par ses fleurs plus petites, concolores, à tépales lancéolés au lieu d’ovales. 
Elle se rapproche davantage de A. gracilis Pax, mais elle s’en distingue 
aussi par les fleurs à limbe plus petit et la forme des tépales. Les feuilles 
de base peuvent atteindre 45 cm de longueur. 
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